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    — Et zut ! mon pneu est à plat, s’écrie Mick. Ça tombe mal !

    François jette un regard sombre vers le vélo de son frère, puis consulte sa montre.

    — On a tout juste le temps de le regonfler, en espérant qu’il tiendra jusqu’à la gare. Il ne reste plus que sept minutes avant le départ du train !

    Déjà Mick s’affaire. Sa cousine Claude et sa sœur Annie sont descendues elles aussi de leurs bicyclettes et s’approchent de lui. Elles croisent les doigts pour que la halte ne dure pas trop longtemps.

    Quel drôle de début de vacances ! Dans sept minutes, le Club des Cinq grimpera dans le train, à la gare d’Alleville. Heureusement, leurs bagages ont été expédiés en avance. Ils n’ont plus qu’à s’occuper des vélos. Dire qu’ils pensaient arriver en avance et s’installer dans le petit café qui jouxte le quai…

    — C’est pas vrai ! On ne peut quand même pas manquer le train ! s’énerve Claude qui déteste que les choses aillent de travers.

    — C’est très possible, au contraire, répond François en se moquant de la grimace de sa cousine. Tu en penses quoi, Dagobert ?

    L’animal jappe en remuant la queue, comme s’il était tout à fait d’accord. Mais comme c’est un bon chien, il lèche aussitôt la main de sa maîtresse pour la réconforter. D’ailleurs, tout va bien, le pneu est déjà réparé.

    — Ouf ! j’ai eu chaud ! souffle Mick en remontant sur sa monture. J’ai eu peur que vous ne décidiez de partir sans moi !

    — Oh ! on n’aurait jamais fait ça, le rassure Annie. On aurait pris le prochain train. Viens vite, Dago !

    Les quatre cousins et Dago se dépêchent. Le convoi est déjà à quai… Le chef de gare s’avance vers les Cinq : il a une bonne tête, des joues rouges, un large sourire.

    — Vous êtes les enfants de M. et Mme Dorsel et de M. et Mme Gauthier ? demande-t-il. J’ai déjà enregistré vos bagages. Vous n’avez pas grand-chose, dites-moi ! Juste une petite malle pour vous tous !

    — En vacances, on n’a pas besoin de grand-chose ! répond François. Où met-on les vélos ?

    L’homme, toujours souriant, emporte les bicyclettes. Puis il revient et examine les billets des jeunes voyageurs.

    — Je vois que vous allez à Trémanoir, commente-t-il en poinçonnant les documents. Soyez prudents là-bas, la mer est souvent très agitée.

    — Oh ! vous connaissez Trémanoir ? demande Annie. Est-ce que c’est joli ?

    — Joli ? Hum… c’est surtout très désert.

    Le haut-parleur annonce le départ imminent du convoi. Le chef de gare continue à bavarder :

    — J’allais pêcher avec mon oncle, qui possédait un bateau. Je me souviens seulement que c’était un endroit sauvage, désolé. Je n’aurais pas pensé qu’on puisse choisir un tel lieu pour des vacances ! Pas de jetée, pas de marchand de glaces, pas de pâtisseries, pas de cinéma, rien du tout.

    — Parfait ! décrète Mick. C’est exactement ce qu’on veut ! On a seulement envie de se baigner, de louer une barque, d’aller à la pêche, d’explorer la région. Voilà des vacances de rêve !

    — Ouah ! approuve le chien.

    — Montez ! déclare enfin le chef de gare en scrutant l’horloge. Le train va bientôt partir. Bon voyage !

    Et les jeunes vacanciers s’engouffrent en file indienne dans le couloir du wagon. Ils trouvent quatre places en queue de convoi. Claude fait signe à Dagobert de s’allonger entre son siège et celui de Mick. Mais le chien ne reste pas en place. Il préférerait faire le voyage appuyé à la fenêtre, le nez dehors, pour respirer l’air frais.

    — Arrête de t’agiter comme ça ! gronde sa maîtresse.

    Dago ne fait pas attention. Il est content : les vacances sont revenues. L’animal sait qu’il va passer des jours heureux en compagnie de ses amis. Déjà il fait des projets :

    « J’attraperai un lapin », se dit-il dans sa bonne grosse tête de chien.

    — Super ! On part ! s’exclame François quand la gare a disparu derrière eux. J’aime tellement le début des vacances !

    Pendant des mois, les enfants ont fait des projets en consultant des cartes. Maintenant ils éprouvent un grand bonheur à être dans le train.

    — Vous avez vu ? Il fait vraiment un temps splendide ! fait remarquer Annie. Au fait, Claude, comment ta maman a-t-elle eu l’idée de nous envoyer à la ferme de Trémanoir ?
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    — Je crois que c’est papa qui lui a recommandé cet endroit. Tu sais que tous ses amis savants aiment beaucoup les lieux tranquilles où ils peuvent travailler en paix, dans la solitude. L’un d’entre eux s’est rendu une fois à la ferme de Trémanoir, parce qu’on lui avait dit que c’était le coin le plus sauvage et le plus silencieux de la région. Papa raconte que son ami était maigre comme un clou avant de partir, et qu’il est revenu bien remplumé ! C’est pourquoi maman a décidé de nous envoyer là. Elle sait que la fermière ne nous laissera pas mourir de faim !

    — Encore heureux ! s’écrie Mick. Après trois mois d’école, je n’ai plus que la peau sur les os. Moi aussi, il faut que je me remplume !

    Ils pouffent tous de rire, car le jeune garçon est déjà plutôt dodu…

    — Tu parles, ricane son frère. Tu as surtout besoin d’un peu d’exercice pour faire fondre ta graisse !

    — On va bien s’amuser ; on va marcher, nager, pêcher ! intervient Claude. Et bien manger ! Dago, il faudra être poli avec les chiens de la ferme !

    — Et tu ferais mieux de demander la permission aux roquets du voisinage avant de te mettre à chasser les lapins… ajoute Annie.

    L’animal se retourne ; sa petite truffe brille, sa langue rose pend. Il a vraiment l’air de sourire !

    — Alors comme ça, mes blagues t’amusent, Dago ? Je suis tellement contente que tu viennes avec nous à Trémanoir !

    — Il nous accompagne toujours pendant nos vacances, souligne Claude. Il a été mêlé à toutes nos aventures.

    — Je ne veux vivre aucune aventure, cette année, affirme Annie. J’en ai assez des mystères… J’ai seulement envie de m’amuser.

    — Moi aussi ! approuve François. Pas d’aventure cette année ! Et s’il se passe quelque chose à la ferme, on ne s’en occupera pas, d’accord ?

    — D’accord… répond Claude, d’un air dubitatif.

    — Bien… acquiesce Mick.

    L’aîné du groupe paraît surpris.

    — Eh ! Qu’est-ce qui vous arrive ? Je ne vous reconnais pas. Je plaisantais ! Si, à Trémanoir, vous vous trouvez face à une énigme, vous résisterez à l’envie de la résoudre ? Ça m’étonnerait !

    Mais la discussion est interrompue, car Dago a réussi à passer son museau par la fenêtre, et une poussière est entrée dans son œil. Le chien commence à se frotter avec une patte en poussant des plaintes lamentables.

    — Ce n’est rien… le rassure Claude. Laisse-moi t’aider. Mick, tiens-le s’il te plaît.

    Les deux cousins réussissent à enlever la poussière de l’œil de Dago et ce dernier se précipite de nouveau à son poste, à la fenêtre.

    — Remontons la vitre ; il n’obéira jamais ! décide François.

    Et le problème est résolu rapidement, car le train s’engouffre dans un tunnel interminable. Le chien, affolé, se réfugie sur les genoux de sa maîtresse.

    — Allez, Dag ! tu n’es pas un bébé ! C’est seulement un tunnel ! Oh… qu’est-ce que tu es lourd ! Mick, débarrasse-moi de lui, s’il te plaît…

    Le voyage semble très long. Il fait bien chaud à l’intérieur de la voiture. Lorsque le train s’arrête, c’est dans de petites gares sans intérêt. Dagobert meurt de soif, et la pauvre Claude lui fait boire toute l’eau de sa gourde.

    Les Cinq ont emporté leur déjeuner avec eux, mais ils n’ont pas très faim. La bouteille de jus d’orange, en revanche, est bientôt vide.

    — Je donnerais tout pour une bonne douche bien fraîche, soupire François en s’éventant avec un magazine.

    — À quelle heure on arrive ? demande Annie.

    — Un peu après quatre heures, répond Claude en consultant les indications sur son billet.

    — J’espère qu’on pourra s’arrêter boire quelque chose avant de partir à vélo pour la ferme ! J’ai l’impression d’avoir traversé le désert… déclare Mick.

    Quelques minutes plus tard, le train fait halte dans un endroit parfaitement sauvage. Seules deux maisonnettes sont construites le long de la voie ferrée.

    En un clin d’œil, les enfants rassemblent leurs affaires et se précipitent à la porte du wagon. La petite gare a l’air triste, perdue au milieu des champs et des collines. Pourtant, le regard de Claude se met à briller. Elle serre le bras de sa cousine.

    — Annie ! Regarde la mer ! Là, derrière la vallée ! Tu ne vois pas ? Je suis sûre que c’est la mer. Elle est d’un bleu !…

    — Ah ! je me sens déjà mieux, se réjouit François. Vite, allons chercher nos bicyclettes et demandons le chemin de la ferme de Trémanoir. Mais, avant de partir, il faut se désaltérer.

    Le pauvre Mick doit regonfler encore une fois son pneu.

    — La ferme est loin ? demande-t-il.

    Son frère consulte un panneau de signalisation :

    — Non. Elle est à trois kilomètres du village.

    — Eh bien, j’ai hâte d’arriver pour boire une limonade !

    — Ouah ! Ouah ! approuve Dago.

    — Pauvre chien, s’émeut Annie. Il aura encore plus chaud en courant derrière nous ! N’allons pas trop vite !

    — Avec mon pneu dégonflé, je ne risque pas de gagner une course… rouspète Mick.

    Ils avancent donc doucement. Dagobert les regarde avec reconnaissance. Il ne se plaint jamais lorsqu’il est avec les quatre enfants ; il les aime tant !

    Il est cinq heures. C’est une journée calme ; les Cinq ne rencontrent personne. Il fait tellement chaud que les oiseaux eux-mêmes se taisent ; pas de vent, le pays tout entier semble dormir dans le soleil et le silence. Quelle étrange région…

    — Ça sent l’aventure ! annonce soudain François. Mais ça ne nous intéresse pas, hein ? ajoute-t-il avec un sourire en coin. On résistera au moindre mystère qui se présentera à nous !
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